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En hommage à une belle stellaire qui se reconnaîtra1.
Je t’aime

Notes
1. Et à ceux et celles qui eux aussi se reconnaîtront dans ce texte.
« Donnez-moi du temps… Je ne sais pas quand, mais je sais qu’un jour, je reviendrai moi-même. Je ne sais ni comment, ni par quel chemin j’y parviendrai. Je ne sais pas encore quelle version de moi émergera, ni comment je regarderai le monde, ni même de quoi seront faites mes journées. Mais ce dont je suis certaine, c’est que je retrouverai mon essence. Pas la même qu’avant, non, mais ce sera bien moi. Donnez-moi du temps. J’en ai besoin. Il me faut d’abord me relever, reprendre mon souffle, puis doucement, pas à pas, recommencer à avancer. Il me faut me retrouver, rassembler les morceaux éparpillés, assembler les fragments et accepter l’absence de cette pièce manquante. J’ai besoin de paix. De calme. Moins de peurs, moins de chaos, moins de pensées qui tourbillonnent dans ma tête. J’ai besoin de guérir. De faire taire le bruit du monde, de décrocher, de déposer ce sac à dos trop lourd, car parfois, il pèse bien plus que je ne peux porter. Je sais aussi qu’il me faudra pleurer un peu moins, laisser entrer un peu plus de lumière, apprendre à sourire à nouveau la douceur de la vie. J’ai besoin d’être à nouveau moi… et je le serai. Oui je sais. Un jour je me retrouverai. Mais d’ici là, donnez-moi du temps. »
Frida KAHLO1


Notes
1. Fridha Khalo (1907-1954) est une artiste peintre mexicaine qui, à la suite d’un accident grave, s’est formée seule à la peinture. Elle a vécu avec le peintre Diego Rivera et a produit 140 tableaux très fortement marqués par la culture mexicaine. Elle est principalement connue pour ses autoportraits, qui laissent souvent transparaître sa souffrance physique et morale. Elle est devenue le symbole du nationalisme mexicain et une icône du féminisme et de la mode.
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  HOMMAGE À CES ÊTRES QUE L’ON APPELLE « DES ANIMAUX »
« Ce n’était qu’un renard semblable à cent mille autres. Mais j’en ai fait mon ami, et il est maintenant unique au monde. »
Antoine de Saint-Exupéry1


À toi qui pour certains « n’étais qu’un cheval », mais qui pour moi étais un doux enseignant, un ami plein d’amour. Tu n’étais pas mon cheval dans cette vie-ci, mais tu as partagé et illuminé mon chemin. Tu m’enveloppes de tes ailes, de ta douce énergie. Tu veilles sur ta moitié, restée sur terre, et l’enveloppes d’un amour tellement doux… Je t’aime et te salue.
À toi qui « n’étais qu’un chien », une amie qui m’a protégée suite à un évènement de vie particulier lié à un proche. Tu as choisi de t’en aller par amour, en emmenant avec toi toutes les énergies lourdes que cela a généré. Tu m’as propulsée vers moi-même, guidée, éclairée. Je t’aime et te salue.
À tous « mes » animaux, encore présents ici, ou ayant transité. Je vous remercie pour votre beauté d’âme, votre noblesse, votre amour sans limite ni attente. Je vous aime et vous salue.
À tous les animaux de la terre, je vous remercie d’être. Je vous aime et vous salue.
À vous qui êtes engagés pour préserver nos frères animaux, les protéger de la cruauté de certains êtres humains, qui mettez en lumière leur noblesse, je vous aime et vous salue.
À mes enfants, qui m’enseignez chaque jour, vos belles âmes et la mienne dansent maintenant ensemble. Gratitude. Je vous aime et vous salue.
À mes petits-enfants venus renforcer avec détermination cette équipe au sol. Merci pour votre courage, car il en faut pour être sur terre. Je vous aime et vous salue.
À vous qui m’avez permis de m’incarner, qu’on appelle ici des « parents », gratitude. Il faut beaucoup de patience, d’amour et de don de soi pour accueillir un être humain. J’avais choisi d’illuminer ma lignée, ce fut un vrai chemin. Vous n’avez pas toujours compris. Aujourd’hui je vibre qui je suis, et je vous accompagne à mon tour, à votre rythme. Je vous aime et vous salue.
À celui qui partage mon chemin particulier de vieille âme stellaire venue ici accompagner et transmettre, par amour. Ces chemins-là secouent. Ce sont rarement de longs fleuves tranquilles, mais ils sont puissants et font croître. Merci. Je t’aime et te salue.
À ceux et celles venus accompagner et guider cette époque puissante, gratitude. Je vous aime et vous salue.
À vous mes lecteurs, mes amis d’ici et d’ailleurs, merci pour vos belles énergies. Je vous aime et vous salue.
À tous ceux qui permettez à cette parole de se diffuser, merci. Puisse-t-elle s’envoler largement vers ceux qu’elle peut éclairer, apaiser, guider. Une pensée spéciale pour Michka Seeliger-Chatelain et Tigrane Hadengue, co-fondateurs de Mama Éditions, qui ont reconnu l’énergie des mots qui coulent à travers moi et ont permis leur partage. Gratitude. Je vous aime et vous salue.
À ces merveilleux guides de lumière, qui m’accompagnez sur ce chemin d’incarnation, me baignez d’amour, m’éclairez lors de cette vie où je navigue entre différents mondes de lumière. Gratitude. Je vous aime et vous salue.
À Pastor, au Collectif, à tous les êtres de lumière d’ici et d’ailleurs. Vous œuvrez à baigner la terre d’amour et de lumière, je vous remercie. Je suis au service de cette merveilleuse énergie de lumière. Gratitude. Je vous aime et vous salue.
À toi qui ouvres ce livre, puisse-t-il éclairer ton chemin, te réconforter, apaiser tes blessures, renforcer ta Foi. Je t’aime et te salue.
Droit devant ! Aujourd’hui tout est possible si tu en as l’intention et chemines sur la voie de la conscience.



Notes
1. Antoine de Saint-Exupéry (1900-1944) est un aviateur, écrivain et poète. Il a écrit Le Petit Prince, publié en France en 1946 chez Gallimard, dont est issue cette citation.
INTRODUCTION
Bonjour à chacun, à chacune. Je vous salue. Je vous écris aujourd’hui cette lettre d’amour qui est un hymne à la vie. Elle vous bercera de douceur, vous enveloppera de l’énergie douce de cette « équipe au ciel » qui m’accompagne.
Je l’appelle « lettre », même si elle sera longue, car elle est personnalisée. Elle s’adresse à chacun de vous en tant qu’être unique. Les mots sont les mêmes, mais vous recevrez chacun leur énergie de la manière juste pour vous…
Je suis une volontaire en mission, comme d’autres, venus et revenus par amour, lors de périodes clefs de cette humanité. Nous sommes une unité spéciale expérimentée. Nous venons nous mettre au service, nos feuilles de route sont souvent particulières. Mes guides me disent que nous sommes « comme les forces du raid », nous apportons notre expertise. Nous sommes de passage, et nous repartirons.
Nous œuvrons souvent à l’arrière-plan ou en étant infiltrés dans un système que nous venons faire évoluer de l’intérieur. Il ne s’agit pas de lutter mais d’impulser, de diffuser, de rayonner l’amour et la lumière.
Aujourd’hui nous devons oser prendre pleinement notre place, être dans notre pleine puissance, sans fausse modestie, ni ego démesuré. C’est ce que répètent encore et encore mes chers guides de lumière.
S’il y a encore deux ans ils me disaient que nous avions le temps, ils appellent aujourd’hui toute l’équipe au sol à se mobiliser. Il ne s’agit ni de combattre, ni de convertir, ni de convaincre, ni de sauver. Nous sommes juste là pour briller notre lumière, pour être des canaux, des vecteurs purs et cristallins de l’amour. Nous sommes des phares venus éclairer sans relâche, inconditionnellement, comme on dit ici. Nous sommes également des sortes de pulsars. Nous émettons une énergie vibratoire particulière de manière rythmée et régulière, sans jamais faillir. Nous sommes aussi des accoucheurs de l’âme, des enseignants, des guides. Notre mission est collective car la terre a atteint le point de bascule. Depuis mon dernier livre, C’est maintenant, l’urgence d’être soi1, nous avons basculé ! Nous y sommes. Le tsunami est puissant et il n’est pas à son apogée. Le « Tout », le « Un » a souhaité s’expérimenter en une multiplicité de cellules souches incarnées dans différents règnes. Il a voulu que chacune apprenne ce qu’est l’amour, en se manifestant dans un règne particulier. D’ailleurs, nous avons quasiment tous expérimenté chacun des règnes, que ce soit minéral, végétal, animal et enfin humain. Nous avons également vécu des vies ici et ailleurs. Comme tous les êtres humains, nous avons pu basculer dans des excès de toutes sortes. Aujourd’hui il s’agit de retrouver la voie du milieu.
Alors même que certains d’entre nous sont quasiment venus à bout des traumatismes liés à leurs différentes vies, à leur générationnel, d’autres ont encore de nombreuses étapes à franchir. Tout est juste. Lorsque nous avons fini de nous libérer nous passons la boucle du huit. Nous prenons le chemin du retour. Nous sommes aujourd’hui rappelés par ce « Tout » pour retrouver notre unité intérieure et collective. Nous sommes « Un » et allons pas à pas nous remanifester ainsi.
L’heure est à incarner des valeurs universelles, celles de notre véritable nature. La sagesse, la vérité (et oui elle existe), la compassion, la joie, la béatitude2… Toutes ces notions ne sont que l’amour en manifestation…
À tous ceux qui sont qualifiés de « différents », et qui sont affublés parfois de qualificatifs qui les marquent au fer rouge, je vous dis : « ne lâchez rien, gardez le cap ». Vous êtes aimés inconditionnellement par votre équipe au ciel.
À vous qui arrivez, à tous les enfants, à tous les adolescents, à tous les jeunes adultes, à tous ceux qui sont venus avant eux ouvrir la voie, je dis aujourd’hui : « oui, c’est possible ».
Je suis moi aussi « différente », mais ne le sommes-nous pas tous ? Nous sommes des êtres uniques… Qui peut juger sans connaître nos nombreuses vies ici et ailleurs ?
Ce livre est une sorte de Guide du routard3 de la vie terrestre. Il est là pour donner les bons plans et les ornières à éviter ! Car nous ne venons plus pour expérimenter, apprendre par la souffrance. Nous venons nous manifester en étant conscients, en pleine possession de nos facultés, afin de faire les choix qui nous offriront une vie d’abondance. Une abondance d’amour, de joie, de santé, de sérénité, de paix, de douceur, d’harmonie, de quiétude, de tout ce qui nous permet d’être des humains debout, bien ancrés à cette magnifique terre mère, et reliés aux étoiles, nos maisons originelles…
Cet ouvrage est aussi une sorte de manuel d’acclimation4 à la terre. Cela ne signifie pas « d’acculturation5 ». Il ne s’agit ni de rentrer dans un moule, qui finirait par être trop étroit, ni de jouer le caméléon. L’objectif ici est de vous donner des pistes, de vous envelopper d’une énergie particulière. Cela ouvrira le chemin qui vous conduira à vous manifester dans la joie, l’amour et la lumière. Il est possible d’être de ce monde sans être dans ce monde. La vie est un chant a cappella. Elle est aussi une danse au sein de laquelle chacun a son pas, son tempo.
La vie est merveilleuse même si parfois elle nous met à terre. Aujourd’hui c’est possible. Nous passons un cap particulier, nous sommes propulsés à une allure vertigineuse vers une autre dimension vibratoire.
Alors je vous dis, chers nouveaux, et un peu plus anciens arrivants : « bienvenue sur terre » ! Bienvenue en tant qu’êtres uniques, parmi la communauté des Hommes. Vous êtes légitimes d’être ici.
Namasté,

Lena


Notes
1. Paru chez Mama Éditions le 16 octobre 2024.
2. Sur cette thématique, se reporter à mon livre : C’est maintenant, l’urgence d’être soi, op. cit.
3. Le Guide du routard est une collection de guides touristiques, éditées par Hachette Tourisme.
4. Dans le sens de permettre à « une espèce » qui ne vient pas d’ici de pouvoir vivre et croître ici.
5. Processus selon lequel une personne ou un groupe assimile une culture qui n’est pas la sienne.
PETIT MOT DE PASTOR ET DE CE MAGNIFIQUE COLLECTIF
« Vous ne pouvez pas encore mesurer la grandeur du sacrifice que fait un Maître qui accepte de vivre parmi les humains. Les humains, eux, ne font pas de sacrifice, ils gagnent à avoir un Maître, car ainsi ils se débarrassent de leurs impuretés, de leurs imperfections, et le Maître leur donne l’eau pure, la lumière… Pour un Maître, pour un Saint, pour un Initié, c’est le plus grand sacrifice que d’accepter de s’occuper des humains, car sans arrêt il y perd… Disons plutôt que sans arrêt il donne, il distribue, mais que, heureusement il est lié au Ciel, donc il reçoit d’en haut. Et les disciples, eux, gagnent sans cesse : ils s’améliorent, se purifient, deviennent plus intelligents, plus attentifs… Autant de qualités qu’ils acquièrent avec leur Maître… »
Omrram Mikhaël Aïvanhov1


Collectif : Chère équipe au sol, bonjour. C’est l’équipe au ciel que canalise Lena qui vous parle. Merci de vous mettre en état de réception optimale. C’est l’heure de l’appareillage au vaisseau mère qu’est votre conscience. C’est l’heure de vous relier à votre partie divine, ce chef d’orchestre qui n’a jamais cessé de vous guider. Les trompettes sonnent et le point de bascule est déjà là. Vous n’êtes plus la tête en bas dans ce fulgurant manège qu’est le grand huit. Vous êtes sur le chemin du retour. Aujourd’hui nous donnons la parole à notre chère Lena, qui se souvient de plus en plus pleinement de qui elle est. Nous interviendrons également, en tant que musiciens cosmiques. Tout est son… Nous y reviendrons. Lena est une très vieille âme venue d’ailleurs.
À travers cet écrit à la fois « éclairant », lumineux, connecté et guérisseur, elle va vous guider aujourd’hui sur ce chemin de reconnexion à vous-même. Ce livre est comme un mantra, une chanson vibratoire, qui va infuser votre être profond. Certains points seront répétés sous différentes formes car comme je viens de le dire ce sont des mantras. Nous entendons par ce terme des phrases clefs vibratoires puissantes. Ce genre de phrases que vous pouvez écrire sur le miroir de votre salle de bains, et répéter à voix haute !
Lena est chaman2, canal et enseignante. Elle a écrit un grimoire vibratoire3, un livre visionnaire4, un oracle puissant5 qui guident dans ce cheminement vers soi, un livre de sagesse6. Lorsque je dis « sagesse », c’est au sens initiatique du terme. Le présent ouvrage fait apparaître en toile de fond la vieille âme qui a maintes fois foulé le sol terrestre. Il laisse transparaître également l’être stellaire qui veut partager une aventure particulière qu’on appelle ici « l’incarnation ».
Pastor : Cher collectif, je serai concis. Je vous salue et suis en joie de vous retrouver pour cette transmission. Je souhaite juste dire un mot à nos amis de la terre. Les écrits de Lena vous parlent de ce qui se passe au-dessus de votre tête. Ils vous invitent également à un véritable voyage intérieur. Celui-ci va accompagner votre réveil mais également l’éveil qui vous est proposé aujourd’hui. Voyagez chers amis sans mentaliser, naviguez avec elle au sein de ces différents mondes de lumière. Que votre voyage soit doux et lumineux. Et surtout n’attachez pas vos ceintures, laissez être, lâchez prise. Écoutez ce qui suit comme un merveilleux chant sacré. Bienvenue, chers bien-aimés…
Lena : Merci… Je m’engage dans cette voie avec conscience et amour. Je vous aime et vous remercie de m’accompagner avec tant de douceur. Je salue le divin en chacun de ceux qui liront ce livre. Je vous vois7, avec le cœur.
Canalisation reçue par Lena le 30 novembre 20248
Collectif : Chers amis de la terre, nous vous saluons. Nous avons prié Lena de transmettre cette communication aujourd’hui, car vous vivez un moment très particulier de cette ascension vibratoire sans précédent. Vos corps physiques se transforment en vaisseaux de lumière, et cela peut être épuisant. Permettez-leur cette mue en cessant de les surcharger.
Nourrissez-les d’aliments vivants et légers, buvez beaucoup d’eau. Bénissez-les, consacrez-les à la lumière, en demandant à ce que ce qui nourrit votre vaisseau de cristal, ce corps, qui est aussi votre temple, vibre haut, et illumine chacune de vos cellules.
Cessez de vous épuiser dans de multiples activités, priorisez. Vous avez besoin de repos, d’un temps de pause méditatif qui permet un véritable retour à soi.
Chacun de vous est un vaisseau en voyage, en mission pour certains d’entre vous. Vous venez de différents mondes, de différentes parties de cet univers ou d’autres univers. Vous vous rassemblez ici car après vous être réveillés, après être sortis de cette longue torpeur dans laquelle vous étiez plongés, l’heure est à l’éveil. L’éveil est un chemin de conscience, d’amour, de sagesse et de vérité. Le verbe est le moteur de ce chemin…
Pastor : Ne négligez pas votre corps. Il est votre temple. Comme vous choisissez une nourriture physique saine, veillez à vous nourrir d’une nourriture spirituelle pure et lumineuse.
Car au moment de cette bascule c’est la cour des miracles. Tout fuse, tout jaillit… Votre devoir est de vous abreuver d’un verbe lumineux, divinement inspiré.
Chaque livre de Lena est unique. Chacun est porteur d’une vibration particulière. C’est un peu comme si chacun était une note qui composait peu à peu une symphonie céleste.
Collectif : Les vaisseaux filles que vous êtes rejoignent les vaisseaux mères de cette équipe au sol. Ceux-ci naviguent sans faillir. Ils sont sur le chemin du retour à l’unité. Les lignes de temps s’estompent, les mondes de lumière fusionnent. Vos frères stellaires de lumière attendent depuis longtemps que vous soyez suffisamment vibrants de pureté, pour que vous dansiez ensemble et ne fassiez plus qu’un. Soyez bénis, ce retour est une grande fête cosmique. Nous vous saluons. Nous vous aimons.
Pastor : Alléluia. Yalla9 ! Que cela soit et cela est déjà. Muez, vibrez, renaissez. C’est maintenant… Salutations, chers amis. Gratitude.




Notes
1. Omraam Mikhaël Aïvanhov (1900-1986), d’origine bulgare, disciple du Maître Peter Deunov (1864-1944), est un philosophe, enseignant et maître spirituel qui a dispensé un enseignant strictement oral. Son enseignement a été retranscrit et proposé au travers de différents ouvrages publiés par les éditions Prosveta.
2. Chaman au sens étymologique.
3. Il s’agit de L’Envol vers soi, paru le 5 mai 2020, Mama Éditions.
4. Les Danses de l’âme, paru le 22 mars 2022, Mama Éditions.
5. L’Oracle de l’instant présent, paru le 15 novembre 2022, Mama Éditions.
6. C’est maintenant, l’urgence d’être soi, paru le 16 octobre 2024, Mama Éditions.
7. Il est fait référence à la phrase « je te vois », « Oel ngati kameie », qui tient une place toute particulière dans le film Avatar. Il s’agit d’une franchise cinématographique. Auteur d’origine du film : James Cameron. Le premier est sorti en 2009 et le second, La Voie de l’eau, en 2022. « Je te vois » signifie je t’aime, je te respecte, j’ai de la compassion pour toi, je te considère tel que tu es.
8. Il s’agit d’une canalisation reçue en dehors de l’écriture de ce livre.
9. Yalla est un terme arabe qui signifie « en avant ». Il était la devise de sœur Emmanuelle, qui est une religieuse, enseignante et écrivaine franco-belge. Elle s’est largement impliquée dans des œuvres caritatives en Égypte, auprès des enfants les plus démunis.
JE SUIS UN ÊTRE BLEU ET JE PLEURE…
Lena : Lorsque j’ai ouvert les yeux dans cette vie, j’ai entendu ceci : « Je suis un être bleu et je ne comprends pas ce monde. Alors je pleure. » Ou plutôt j’ai beaucoup pleuré à mon arrivée, dans ma petite enfance. La cruauté qui règne encore sur terre me faisait mal. J’évolue sur Sirius mais aussi sur Vénus. J’ai aussi d’autres maisons stellaires.
Si j’ai décidé de te partager quelques bribes de mon histoire pour introduire ce livre, c’est simplement pour réveiller en toi des connexions, susciter des prises de conscience, te permettre de cheminer plus sereinement.
À mon arrivée sur terre j’ai d’emblée été agressée par le bruit qui règne ici. Je me souviens de cette salle d’accouchement qui me faisait peur. Je me demandais ce qui allait m’arriver. Je connais la lumière blanche, les halos scintillants des différents lieux galactiques sur lesquels j’évolue. Cela m’emplit, me ravit, m’anime… Je me laisse porter par cette lumière qui me donne un sentiment d’être libre, libre d’être dans une unité avec tout ce qui est. Mais cette salle dans laquelle je suis née, blanche également, m’a d’emblée glacé le sang. Qu’allaient-ils me faire ? C’était froid, chargé de maintes énergies diverses. Ce lieu était empreint de toutes ces émanations de souffrances des femmes qui avaient adhéré au rêve qu’accoucher signifiait souffrir. Ce lieu, qui aurait pu être immaculé, était un lieu où erraient quelques entités perdues attirées par ces émanations, par la fragilité de ces femmes, se nourrissant des effluves qui y régnaient. D’emblée ce fut pour moi la consternation. Comment la vie pouvait-elle être aussi amenuisée, cadrée, contrôlée ? La naissance devrait être une extase. Ici on en faisait d’emblée un évènement risqué, qu’il fallait donc à tout prix contrôler, voire anticiper. J’ai vu cette femme en blouse blanche. Son visage m’apparaît aujourd’hui clairement, comme une réminiscence. Elle était plutôt blonde, avait une sorte de foulard ou charlotte sur la tête, des traits angulaires, la bonne quarantaine. Elle n’était ni dans une froideur particulière, ni dans un accueil chaleureux. Elle était seule, c’était un dimanche, dans une maternité de montagne. Elle était pressée, car elle était appelée auprès d’une personne mourante… Eh oui, déjà à cette époque il fallait être polyvalent, tout faire bien, vite, et avec peu de moyens. Bienvenue sur terre…
Lorsque je suis arrivée dans ce corps prénommé Claudine, dans cette vie-ci, j’ai de suite été impactée par la dureté terrestre. Suite à cet accouchement ma maman a contracté un staphylocoque doré1 à la maternité. J’ai mis presque dix années à m’en libérer totalement. Lorsque j’étais bébé cela m’a valu des douleurs importantes, notamment des otites à répétition, mais aussi des abcès à différents endroits du corps. Ces otites n’étaient que le reflet de ma grande difficulté à entendre ce vacarme terrestre. Tous ces sons agressifs, ces voix empreintes d’un émotionnel exacerbé, m’écorchaient. Ces luttes, ces personnes qui se manifestent dans un mental débordant… Tout cela m’étonnait, me dérangeait vibratoirement.
Ma vie simultanée2 la plus présente n’était pas terrestre. Dans cette vie j’ai choisi de « replonger » pour accompagner, soutenir cette période de fulgurante ascension vibratoire. Je viens d’un autre monde. Mes maisons sont des lieux où l’on ne connait ni le combat contre soi-même, ni contre les autres. Ce sont des espaces d’amour, de plénitude, d’harmonie, de silence. Des dimensions où l’on baigne dans « l’êtreté3 ».
Je n’ai pu être allaitée du fait des traitements donnés pour soigner ce staphylocoque. Le lait artificiel qu’on me faisait boire me faisait mal à l’estomac. J’ai encore cette sensation aujourd’hui. Je suis aussi une douce vénusienne venue incarner l’amour. Ce contact charnel, qui à ce moment-là était le seul qui m’aurait rassurée, apaisée, m’a terriblement manqué. C’était froid, j’étais là et « j’allais devoir faire avec », comme on dit ici.
Pas à pas j’ai pris conscience de ceci. Je suis venue par amour, en mission. Il allait falloir apprendre à ne pas attendre d’être aimée, reconnue, validée, légitimisée par l’extérieur. Je ne suis pas seulement une douce vénusienne, je suis une femme chamane. Je me souviens de ces moments où ressentant la violence de certains humains je tapais si fort sur mon tambour, comme pour exorciser ce monde fait d’égrégores si lourds.
Chaque être qui arrive sur terre a justement besoin d’être aimé, reconnu pour qui il est vraiment afin de réussir à vivre et à s’épanouir ici. Mais nous nous trompons finalement quant à l’origine de cet amour. Certes l’amour parental, ou de ceux qui nous accueillent, est essentiel à l’arrivée. Mais très vite il peut devenir toxique s’il n’est pas inconditionnel. Un amour qui demande quelque chose en échange, une personne qui donne en attendant consciemment ou non que l’enfant comble son gouffre affectif, la maintienne quelque part en vie, un parent qui projette, possède, conditionne, est très vite inadéquat. Nos enfants ne sont pas nos enfants4…
Avec le temps et les années qui passent j’ai pris conscience que pour être aimé véritablement, il est nécessaire d’avoir fait un chemin. Celui qui conduit à s’aimer soi-même. S’aimer dans toutes les versions que l’on a mises en scène depuis la naissance, mais aussi au sein de différentes dimensions. Aimer tous les rôles et tous les scénarios que l’on a générés pour guérir sa colère, ses frustrations, ses regrets, sa tristesse, sa sidération…
Comme toi j’ai dû m’engager sur ce chemin-là. Il consiste souvent à passer d’états de sidération face la violence qui règne encore sous tellement de formes sur terre à la contemplation. Être capable de regarder avec gratitude la beauté de ce qui nous entoure. Être relié à ce qui nous dépasse largement, que l’on ignore parfois, mais qui est toujours là. C’est en vivant pleinement le moment présent que l’on évolue vers la béatitude…
Lorsque je dis « aimer ce que tu vis », cela ne signifie pas que tu dois te résigner en te disant que tout ce que tu as vécu était inévitable, voire écrit. Il s’agit simplement de reconnaître humblement que tu n’as pas pu, pas su faire d’autres choix que de te faire vivre cela. Et veiller désormais à être conscient, « à faire preuve de discernement » comme on dit ici. C’est le moyen que tu as choisi pour sortir de tes schémas répétitifs, pour en finir avec tes blessures.
J’ai souvent pleuré petite, même lorsque j’entendais ceux qu’on appelait « les adultes » rire. Je me sentais perdue, seule, alors même que j’avais tant de fois foulé le sol terrestre. Mais à chaque fois le voile de l’oubli m’a fait oublier à quel point cette solitude, ce sentiment d’être tellement différent, était douloureux. Pourtant nous ne sommes jamais seuls. Nous sommes avec nous-même, accompagnés de nos guides de lumière.
Ce qui faisait rire de nombreuses personnes me laissait souvent de marbre. Leurs voix stridentes, leurs manières de se manifester dans une forme d’émotionnel réactif, exacerbé, m’effrayait. Tout cela m’était tellement étranger. Ces fréquences-là me semblaient disharmonieuses. Elles me faisaient mal aux tympans. Je ne mentalisais rien. Je ne jugeais rien. C’était juste ainsi.
J’avais déjà une sensation profonde que je ne conscientisais pas à cette époque. J’aspirais à me maintenir en silence jusqu’au point où mon mental s’apaise, où mes désirs s’estompent. Je savais que cela permettait d’accéder à soi, à ce que l’on appelle le « Tout », le « Un », « Dieu ». J’étais fraichement arrivée et je me souvenais…
Mes premiers mots ont été « veux pas ». Je ne voulais pas du scénario que ceux qui m’ont accueillie m’invitaient d’emblée à construire. Celui qu’ils appellent « c’est la vie ». Pour de nombreux êtres humains la vie est le film que tu vas élaborer peu à peu. Il est prévu que tu endosses un rôle particulier dans cette pièce de théâtre appelée « la vie ». Souvent ce rôle est construit de toute pièce. De ce fait, tu peux te réveiller un matin en ne sachant plus ce que tu es venu faire ici, qui tu es, et où tu vas… Lorsque l’on se réveille, que l’on revient à soi, on s’allège pas à pas de l’asservissement du mental, de l’ego. Ces deux-là adorent les mots, l’analyse. Ils ont un avis sur tout. En retrouvant sa voie, on cesse de générer des maux. Cette conscience libérée fusionne alors avec tout ce qui est, et s’étalonne sur « le Tout ». Et lorsque tu t’alignes ainsi, l’obscurité s’éloigne de toi…
De temps à autre me revenaient en mémoire certaines de mes vies, pourtant toujours riches. Des vies d’accompagnement, de soins, de présence auprès de ceux qui étaient dans une forme de désespérance, de personne engagée portant une parole forte. Malgré cela, un goût amer était assez souvent associé à ces visions. En effet, la violence qui règne depuis si longtemps sur terre me semblait tellement insupportable au regard de ce que je vis sur d’autres plans, auprès de ces magnifiques êtres de lumière. À cette époque je n’étais qu’un bébé, une enfant. Je prenais conscience que si je me focalisais sur mon corps physique, je n’étais finalement qu’un tout petit être vulnérable, à la merci de ce monde d’adultes. Certains voulaient m’éduquer, d’autres me domestiquer5 ou m’instruire. Revenir dans un corps de bébé est un acte d’humilité absolu pour chacun de nous.
Cela me questionnait. Au sein des mondes d’où je viens, nous sommes dans une complétude immuable, une sérénité, un amour, un silence tellement intense. J’étais venue ici accomplir ma mission, résoudre certains points encore en suspens (il reste toujours un peu de brûlé accroché au fond de la casserole !). J’ai rapidement réalisé que malgré mon corps d’enfant, je n’étais pas aussi impuissante que mon mental essayait de me faire croire. J’étais constamment reliée à mes frères de lumière des étoiles, à mon équipe au ciel. Alors dès l’âge de quatre ans, j’ai décidé de prier. Prier pour moi signifiait simplement me connecter à eux, accepter de les laisser parler à travers moi. M’éloigner du bruit extérieur, observer mes pensées en les laissant passer, sans jugement.
Jusqu’à l’âge de dix-sept ans, j’ai réussi à me faufiler, à slalomer au milieu de tout ce qui m’était proposé, en prenant conscience que tout cela n’était qu’un rêve éveillé, construit de toute pièce par le collectif humain. J’ai pourtant été traumatisée par certains actes précis, souvent jugés anodins par les dits adultes, qui les mettaient en œuvre. J’ai vite compris que ma lumière suscitait soit de la jalousie, soit de la peur, soit du rejet. J’ai mis plus de cinquante ans à accepter qu’ici on pouvait être jugé, identifié, classé, étiqueté…
Ma partie humaine souffrait. Il en faut du courage, de la force, de la foi pour redescendre ici. D’ailleurs lorsque nous passons de l’autre côté du voile, nous sommes toujours remerciés d’avoir osé revenir dans ce monde de densité.
Ce qui me meut c’est l’amour qu’ils appellent ici « inconditionnel ». C’est aussi ce qui m’a conduite à tellement de souffrances. Quand tu viens de ces univers-là, même si tu t’incarnes, tu vibres cette énergie-là. Puis tu te rends compte que ce n’est pas ainsi sur terre, tu découvres que la dualité sévit encore. Toutefois tu ne peux modifier ta fibre intérieure. Ce qui arrive à une personne, à un animal, à la nature, te touche comme si c’était toi-même. Et plus tu t’élèves vibratoirement plus cela est présent. Nous sommes tous reliés. Ce qui affaiblit, écorche, met à terre un être, un animal t’impacte nécessairement vibratoirement. Nous sommes « Un ». Pour toi le chemin ici consiste à apprendre à nuancer tes ressentis, à te placer dans une juste distance entre ce qui te concerne et ce que les autres vivent. C’est un vrai challenge car finalement cela contrarie ta nature profonde. Tu apprends ainsi ce qu’est la compassion. Accueillir ce que vit l’autre, lui envoyer amour et lumière, l’accompagner sans vouloir le sauver, simplement être là…
Je te partage ci-dessous un extrait d’un magnifique texte6, qui à lui seul est une guidance. Laisse-le t’imprégner, écoute, ressens :
« Quand je te demande de m’écouter et que tu commences à me donner des conseils, je ne me sens pas entendu.
Quand je te demande de m’écouter et que tu me poses des questions, quand tu argumentes, quand tu tentes de m’expliquer ce que je ressens ou ne devrais pas ressentir, je me sens agressé. […]
Quand je te demande ton écoute, je te demande d’être là, au présent, dans cet instant si fragile où je me cherche dans une parole parfois maladroite, inquiétante, injuste ou chaotique. […]
Oui simplement m’écouter… sans « excusation » ou accusation, sans dépossession de ma parole. […]
Quand je me sens écouté, je peux enfin m’entendre. »

Celui que l’on appelle parfois « Dieu » est l’ami du silence. Les arbres, les fleurs, la nature poussent en silence. Nous sommes invités à nous taire, à utiliser la parole avec parcimonie et conscience. Elle nous a été donnée pour manifester et incarner nos intentions. La cacophonie mentale qui envahit encore de nombreux humains ne peut continuer à se répandre comme une marée noire qui abime et pollue tout ce qu’elle touche.
Au-delà de notre forme physique, de la temporalité, règne un silence où il n’y a plus personne… Tout est parfait, tout EST tout simplement. La vie se solutionne d’elle-même, seul existe un instant présent immuable. Écoute ce silence qui rythme la vie, ce silence en toi. Les mots, les paroles, les pensées, s’estompent au fur et à mesure que l’énergie vibratoire terrestre augmente. Les mémoires se dissolvent. Nous sommes appelés à nous installer au-delà de notre mental, là où la conscience se déploie. Tu es invité à suivre la voie qui t’es soufflée par la partie supérieure de ton être, en te frayant un passage au milieu du tumulte qui règne sur terre. Ferme tes oreilles physiques à la cacophonie d’un monde qui n’en finit pas de mourir. C’est dans un silence intérieur que tu peux te retrouver, accueillir la vacuité, l’éternité. C’est dans le silence qu’existe le verbe7 et qu’il se déploie. Le silence rime avec unité. Il n’y a rien à faire si ce n’est prendre conscience du vacarme intérieur qui te parasite, l’apaiser, le laisser s’en aller. Le silence intérieur s’installe lorsque tous les signaux liés à la personnalité s’éteignent…
Revenons à mon arrivée sur terre. J’étais à nouveau née humaine. Il allait falloir être vigilante à savourer chaque moment de joie, de partage afin d’éviter de basculer dans la fuite de ce corps.
Certains pensaient que j’étais naïve, dans une forme d’immaturité, d’autres que j’avais un caractère rebelle. Il a même été évoqué une forme de dépression. Pourtant je ne déprimais pas. J’étais en « dépressurisation vibratoire ». Le taux vibratoire global des humains que je côtoyais, dans différents moments de ma vie, était plus bas que celui des mondes d’où je viens. Je ne déprimais pas, « je dépressurisais ».
Simplement mon encodage, ma fibre sont différents. Je n’ai pas choisi d’adopter une grille de lecture particulière. Je vibre, je ressens, je suis…
Lorsque tu t’identifies à des croyances, à des schémas de lecture, lorsque tu te caches derrière une vie telle qu’on te la propose, cela peut sembler en apparence moins traumatisant, moins égratignant. Tu peux avoir l’illusion que tout va bien. Ce n’est qu’une croyance. Un jour ou l’autre tu es rattrapé par qui tu es vraiment. Ton âme, qui n’est pas incarnée dans un seul corps, mais se manifeste sur différents plans, crie un jour sa profonde tristesse. Ton Moi Supérieur, ta partie divine te réveille un matin, plus ou moins brusquement. Il y a souvent eu des avertissements préalables…
Dès mon plus jeune âge, je vois et entends mes guides de lumière. Mais dès le départ j’ai vu aussi ceux que j’appelais « les égarés », ces êtres qui errent dans le bas astral, apeurés d’aller vers la lumière, retenus par des rancœurs, des non-dits, des peurs, des croyances, ou simplement par des proches qui n’acceptent pas leur départ. Certains ne réalisent tout simplement pas qu’ils sont morts. Ils m’approchaient dans l’espoir que je les aide à monter. À cet âge, j’avais environ cinq ou six ans, je ne savais pas que faire de ces présences. Leurs manifestations pouvaient même me faire un peu peur, que ce soit les visages déformés qu’ils revêtaient, ou des sortes d’effluves grisâtres qui passaient. Le soir je me cachais sous les draps pour ne pas les voir. Jusqu’au jour où j’ai compris qu’il me suffisait de leur parler. Je leur ai alors expliqué que je ne refusais pas de les aider, mais simplement que je n’étais pas prête. Aujourd’hui, j’ai compris qu’il suffit de les accompagner à rejoindre les plans de conscience sur lesquels ils sont attendus. Bien entendu il y a quelques éléments à connaître pour être « un passeur » en se préservant.
Depuis petite, mon intuition était très active. Toutefois j’avais choisi une famille peu encline à l’entendre, régie par de nombreuses peurs héritées. Une croyance m’a été enseignée. En « rentrant dans le moule », et sans déborder d’un millimètre, on est protégé. Comme tous les dictats familiaux de ce genre-là, ces croyances sont souvent transmises de manière inconsciente, en pensant préserver l’autre des épreuves qui peuvent survenir. Derrière ce qui est vécu comme une forme d’amour, il y a une grande peur. Celle d’être malmené, anéanti même. Mon père est un être des étoiles, un stellaire qui s’ignore. Les traumatismes liés à la période de guerre durant laquelle il était enfant, son hypersensibilité ne l’ont pas aidé à lâcher ses peurs. Cela l’a renforcé dans une sorte de crainte face à tout ce qui peut survenir sur terre.
De ce fait, autant je recevais de nombreuses informations, en général très justes pour les autres, autant je n’écoutais pas toujours les intuitions me concernant. Tout cela dissonait avec les différents milieux que je fréquentais (famille, école…). Cela m’a valu des sorties de route, d’autant plus que je me sentais totalement différente de ceux qui m’entouraient, et en disharmonie profonde avec certains de leurs agissements. Néanmoins je n’ai jamais perdu le fil rouge de ma mission dans cette incarnation. J’ai parfois pris de nombreuses petites routes escarpées et étroites, alors que finalement j’aurais pu prendre l’autoroute. Manque de conscience ou de discernement ? Je ne crois pas. Simplement, de temps à autre une forme de lassitude. Il me fallait sans cesse être vigilante dès mon plus jeune âge, sans pouvoir m’appuyer finalement sur des adultes debout, conscients, à l’écoute de qui j’étais vraiment. De nombreux stellaires arrivent la fleur à la bouche, pleins d’enthousiasme, d’énergie et d’amour. Ainsi nous minimisons parfois l’impact des détours que nous prenons pour aider un ou plusieurs êtres.
Lors de nos incarnations nous faisons souvent le choix de familles qui contrastent puissamment avec notre fibre, avec notre essence dans le but d’explorer les champs des possibles sur terre. Nous sommes également des premiers de cordée, venus impulser une autre voie, et rayonner une lumière qui peut sembler aveuglante pour certains êtres, y compris pour nos proches.
Je me suis rendu compte très jeune que je voyageais la nuit. Je peux me coucher fatiguée et parfois interrogative sur ce monde terrestre. Mais je me réveille pleine d’énergie. Vers l’âge de dix-huit ans, j’ai vraiment visualisé ce que je faisais durant mon sommeil. J’allais rejoindre mes frères de lumière. Je me suis vue œuvrer au sein d’un conseil qui décidait des missions qui seraient menées en direction de la planète Terre. Je me voyais autour de cette table sans densité, faite de lumière, assise à côté d’un être à polarité plutôt masculine d’une autre origine. Nous sommes les garants de ce conseil. Notre rôle est de coordonner, d’accompagner la mise en œuvre de ces missions, en nous assurant qu’elles se déroulent tel qu’il en a été collectivement décidé. Le dire ainsi amenuise déjà tellement le sens de notre mission… À d’autres moments j’allais dans des lieux où on m’enseignait. Mes guides de lumière faisaient avec moi un bilan concernant la mise en œuvre de ma mission. Mais également relativement à mon contrat d’incarnation dans cette vie-ci. Tu le fais toi aussi durant la nuit. C’est un peu comme quand tu fais le point sur tes dossiers avec ton supérieur hiérarchique, comme on dit ici. Que ce mot est connoté, réducteur… Sur ces plans-là, nous ne sommes ni évalués, ni classifiés.
Pastor : Lena, je souhaite juste intervenir brièvement pour dire ceci. Tu es channel. Devenir canal de lumière (channel) est l’aboutissement d’un long chemin de conscience, qui permet d’affiner les perceptions au fil des incarnations. Être channel est en général un choix qui fait partie du plan d’incarnation. Les messages sont souvent concrets, sans être enjolivés. Ils sont remplis d’amour, de lumière. Ils sont destinés à guider les personnes vers le meilleur d’elles-mêmes. La différence avec un médium réside dans le fait que ce dernier capte en fonction de son niveau vibratoire. Le channel, lui, accède à des plans de conscience supérieurs. Celui que vous qualifiez de « voyant » a, lui, des flashs et des visions. Les messages reçus sont liés au niveau vibratoire de la personne qui le consulte. Les réponses sont aussi liées à l’état de conscience du « voyant » lui-même. Le channel peut également avoir des visions furtives, communiquer avec les défunts, comme certains médiums. Il me semblait fort utile en cette période terrestre où fleurissent de nombreux êtres qui se qualifient hâtivement de médiums, voyants, etc., d’apporter cette précision.
Lena : Merci, Pastor. Lorsque je m’incarne, je viens également diffuser des codes de lumière particuliers. Il s’agit d’un encodage stellaire très spécifique. J’ai pu me rendre compte qu’à travers ma voix passait une énergie qui influait positivement sur la vibration des personnes, et apaisait certaines blessures. Plus tard j’ai découvert que lorsque je chante avec mon tambour chamanique, une langue particulière passe à travers moi. J’ai cru un temps qu’il s’agissait d’une langue amérindienne. En effet, j’ai eu plusieurs vies au sein de ce merveilleux peuple que je salue. Puis j’ai réalisé qu’il s’agissait d’une langue stellaire particulière composée de symboles, de « mots » spécifiques, de sons particuliers, de chants, mais aussi de gestes de mes mains. Cet ensemble fluidifie l’énergie, permet une décristallisation, un engrammage très particulier. Il réaligne les différents points dissonants dans l’énergie et dans le corps.
Dès mon plus jeune âge j’ai eu conscience que l’utilisation de mots est spécifique à la terre. Sur les autres plans où j’existe la communication se fait d’âme à âme. Le dire ainsi est déjà réducteur. Toutefois, nous ne disposons pas de mots terrestres adéquats. Nous communiquons tout simplement ce que nous émanons. Ainsi le vacarme terrestre m’a toujours pesé. Les mots sont des outils puissants. C’est sans doute pour cela que le langage a été donné à l’être humain. Il peut nous élever vibratoirement ou nous anéantir. Cette prise de conscience est cruciale pour chaque être humain, qui plus est en cette période durant laquelle tout ce que nous pensons, disons, peut se manifester en instantané. Combien d’idées qui passent dans notre tête se figent sous forme de croyances. Ainsi elles influencent nos actions, sans que nous en ayons toujours conscience. Ces idées, ces pensées n’existent qu’en nous. Elles ont le pouvoir que nous leur donnons. Celui-ci varie avec le degré de véracité qu’on leur accorde. Le pouvoir des mots est important mais il est aussi limité car les mots ne sont que des indicateurs, des « descripteurs » de la réalité. Ils ne sont pas la réalité.
Il n’y a qu’un pas entre identifier de nombreuses manifestations comme des signes de l’univers (et parfois s’égarer ainsi) et réaliser que si peu de choses sont écrites. Le créateur c’est toi. Tu génères ce que tu vibres. Ensuite tu as le choix entre plusieurs scénarios. Si tu t’engages avec certitude dans l’un d’entre eux, l’univers va t’envoyer des synchronicités. Pour autant cela ne signifie pas que c’était la seule voie…
Laisse infuser les mots en toi car c’est dans la synchronisation entre la vibration de ton cœur, de ton âme et de ton esprit que toute transformation pourra se produire dans ta vie.
Aujourd’hui tu es appelé à une forme de maîtrise8. Elle consiste à choisir en conscience ton chemin, à avoir des intentions claires pour ta vie. Alors l’univers se met en résonnance avec ceux-ci. Ensuite, il ne s’agit plus d’incriminer ce dernier si les résultats ne te conviennent pas tout à fait. L’univers est un livre. Tu peux choisir à chaque instant de consulter un chapitre ou un autre, de prendre un chemin ou un autre. Il ne décide pas à ta place ce qui est juste pour toi. Cela relève de ta propre intention. Tu es appelé à te souvenir que tu es libre. Tu es invité à assumer totalement tes choix et tes actes. Cela fait partie du chemin de sagesse vers lequel ces puissantes énergies cristallines te poussent.
Sur terre, nous sommes en voyage vers notre liberté personnelle. Le but de celui-ci est d’impulser un changement profond dans notre perception du monde. Cher ami du cœur, veille à voir la réalité telle qu’elle est, dans cette universalité immuable. Elle se situe largement au-dessus de tes croyances, des contes que tu as écrit en pensant qu’ils étaient ta réalité.
Le plus grand obstacle à une perception claire, c’est la peur. Ainsi tu peux être un magnifique stellaire en voyage, une très vielle âme, et prendre encore les chemins de traverse. Elle est au centre de toutes tes émotions tels la colère, la jalousie, les regrets, jusqu’à la haine. La peur te fait croire que tu risques de répéter ce que tu peux parfois considérer comme les erreurs du passé. Elle te submerge d’angoisse quant à l’avenir. Elle te fige telle une momie… Alors tu te demandes pourquoi malgré tous tes efforts, cela n’avance pas comme tu le souhaites. C’est toi qui as la clef. Seul l’éternel présent existe.
Pastor : En effet, la peur est un fléau majeur qui règne encore sur votre terre. La plupart des êtres humains acceptent la peur comme si c’était un état naturel. Or cette énergie n’est pas inhérente à l’être humain. Elle freine votre évolution spirituelle car elle est l’opposé de l’amour, qui est l’énergie originelle de la création. Il n’y a que deux énergies dans votre vie, la peur et l’amour. Tout le reste en décline. L’amour dans sa forme divine est complètement libre d’attachement. La peur est un parasite. Elle s’attache à vos croyances puis génère une grande distorsion dans vos perceptions. Elle réduit la conscience. Toutes vos peurs viennent et résident dans ce que vous appelez parfois « l’enfant intérieur ». Dès que vous avez été blessé à un moment donné par la peur, elle crée une programmation intérieure. Elle demeure jusqu’à ce que vous la déprogrammiez… En effet, la première expérience effrayante que vous avez connue génère ce que vous nommez « des réactions viscérales ». Elles sont dues à une séquence qui s’est engrammée dans votre ADN. Et comme le dit Lena, en cette époque vibratoire intense, même les peurs des autres vies peuvent resurgir car elles sont restées stockées tant qu’elles ne sont pas nettoyées. Cette empreinte de peur contient une charge énergétique qui va attirer encore et encore les mêmes circonstances ou les mêmes personnes. Toute crainte est liée à une sorte de réseau d’empreintes énergétiques et physiques, généré par différentes situations effrayantes. Au fil du temps elles se cristallisent et créent des blocages énergétiques, qui peuvent se manifester en maladie physique lorsque l’exposition répétée à des charges énergétiques négatives identiques ou similaires s’accumule. Elles empêchent qu’un flux suffisant d’énergie aille en direction des organes et systèmes vitaux. Il s’agit donc d’œuvrer à vous en libérer, surtout en cette période.
Lena : Pour ma part j’ai également été interpellée par la dualité qui règne sur terre. Pourtant nous sommes « Un ». La dualité est alimentée par la peur. Celle-ci est inhérente aux énergies de basses fréquences vibratoires. Elle nous quitte de plus en plus au fil de notre chemin d’évolution. Et nous ne sommes pas égaux à l’arrivée. En effet selon notre générationnel, ses mémoires, celles de nos vies simultanées, en fonction des traumatismes de cette vie-ci, la peur sera plus ou moins présente. Il y a différents types de peur. Toutefois un certain nombre se réunissent sous trois formes principales. J’insiste sur ce point car il s’agit d’une clef essentielle. Il s’agit de la peur de ne pas être aimé, de ne pas être assez et de ne pas avoir assez. Observe si tu es encore en proie avec celles-ci. Cela te permettra de t’engager sur un chemin de guérison précieux.
Quoiqu’il en soit, comme il a été dit, la peur est l’opposé de l’amour et de l’unité. L’humain souffre alors il s’enferme, se protège, s’endurcit, craint l’autre comme s’il le menaçait. Or il n’y a aucun être plus dangereux pour soi que… soi-même ! Tellement peu de personnes s’aiment, s’estiment, se respectent. Tellement se malmènent, sont hyper exigeantes avec elles-mêmes. Elles s’épuisent ainsi dans une course qui les conduit souvent à tomber dans des ornières. L’être humain est non seulement un être domestiqué, mais il est également souvent un être blessé…
Collectif : À ce propos, une grande partie de ce que vous appelez « votre personnalité » a été façonnée par l’énergie artificielle de la peur. Ainsi on entend dire sur votre terre qu’une personne « a un trouble anxieux », qu’elle « est nerveuse » ou autre. Cela finit par définir qui vous êtes et modeler votre vie. La peur attire la peur, l’anxiété génère l’anxiété. Si vous prenez conscience que vous vous êtes construit une identité sur ces schémas de peur vous pourrez entamer un processus de guérison. Vous êtes les premiers créateurs de ce que vous expérimentez. C’est votre programmation intérieure qui génère les circonstances extérieures… Si vous vous sentez persécutés par des personnes, des circonstances, si vous jugez que « Dieu » est injuste avec vous, vous vous êtes perdus… Reconnaissez simplement que vous créez encore et encore de la détresse, accueillez tout ce qui vous a persécuté depuis tout petit, laissez-le s’en aller. Aujourd’hui vous êtes appelés à être dans la maîtrise, ce qui ne rime en rien avec contrôler votre vie. En finir avec vos peurs est un long chemin, c’est celui de la voie de l’éveil à vous-même.
Lena : Attardons-nous maintenant sur l’importance des mots. Dans la tradition toltèque9 les mots sont considérés comme des pinceaux que l’on utilise pour peindre le chef d’œuvre de notre vie. Je trouve cette image magnifique.
Dans mon enfance, lorsque je parlais à voix haute ou chantais, je captais naturellement certains échanges entre des êtres d’origines stellaires différentes. Si je me mettais à l’exprimer j’entendais souvent que tout cela était de l’ordre de mon imagination. De ce fait j’étais invitée à le garder pour moi. Cela me questionnait, suscitait parfois une forme d’incompréhension, et parfois de la tristesse. Comme j’évolue assez naturellement sur plusieurs dimensions simultanément, j’ai connu quelques péripéties dans ce corps, qui n’était guère « latéralisé » comme on dit ici. L’éducation physique notamment était pour moi une sorte de challenge extrême. Courir pour courir, faire des performances… Seuls certains sports collectifs me semblaient avoir du sens. Pour moi entretenir son corps ne peut être mentalisé, synonyme de challenge personnel particulier. Notre corps est notre véhicule, notre temple. Nous devons en prendre conscience. En prendre soin est essentiel. Toutefois, tout rituel qui devient une forme de contrainte éloigne de soi…
J’évolue tous les jours au sein d’un de ces magnifiques et immenses vaisseaux mères. Je suis un des pilotes. Pourtant… Dans cette vie-ci j’ai eu au départ de la difficulté avec la conduite automobile, car je n’habitais pas totalement mon corps. De plus, tous ces éléments mécaniques représentaient pour moi une forme de contrainte particulière. Maintenant c’est acquis !
Dans cette vie-ci j’ai mis un certain temps à accepter pleinement d’être incarnée. Un jour j’ai ressenti fortement ceci. Plus j’habite ce corps, plus je peux être « suffisamment puissamment câblée » pour que les énergies entrantes passent à travers moi et œuvrent via ma structure particulière. Aujourd’hui les êtres de lumière ont besoin de bras pour incarner ces puissantes fréquences vibratoires. C’est pour cela qu’ils appellent à la mobilisation de chacun. Comme certaines autres personnes, je suis amenée à me rendre sur différents lieux terrestres pour permettre un engrammage particulier, pour réimpulser une connexion spécifique entre terre et ciel. La grille cristalline de la terre est réactivée différemment. Certains êtres sont des « connecteurs ». De plus ils se reconnectent les uns aux autres, chacun depuis le lieu particulier où ils se trouvent. Ainsi ils permettent une activation particulière.
Être guérisseur aujourd’hui prend tout son sens. Il s’agit de rétablir une connexion. Les êtres venus des étoiles sont souvent des « électriciens », des « électroniciens vibratoires »…
Toutefois il s’agit de rester vigilant et aligné. La personnalité, l’ego aiment à penser qu’ils détiennent des pouvoirs singuliers. S’ils sont surnaturels, cela semble donner à la personne une importance toute particulière. Or, nous sommes simplement des canaux au service d’une énergie magnifique, qui passe à travers nous pour accompagner l’humain.
Je suis un canal, un vecteur, un pulsar. Je ne suis pas la seule, et toi non plus. De nombreux êtres arrivent maintenant avec de nombreux brins d’ADN activés (souvent onze sur douze pour les nouveaux arrivants). Pour les générations telles que la mienne et celles d’avant, il fallait souvent les activer en conscience.
Nous sommes connectés à la vibration de l’amour. C’est suffisant pour que l’énergie que nous émanons puisse accompagner ceux qui nous approchent et le souhaitent. Connecte-toi à la vibration de l’amour, laisse-la se diffuser à travers toi…
Les êtres humains ont la capacité naturelle à sortir de leur corps. Certains l’utilisent pour fuir la réalité terrestre lorsqu’elle devient trop difficile à supporter. Toutes ces sorties de corps lorsqu’elles sont des fuites conduisent à des égarements. Car à ce moment-là tu quittes ta maison en laissant les portes et les fenêtres ouvertes. Tu n’es plus aux commandes, tu es ailleurs… Lorsque tu n’es plus dans ton corps, cela laisse la porte ouverte à des entités en errance.
Comme de nombreux enfants qui arrivent maintenant avec une énergie très particulière, et émanent une vibration d’amour qu’on qualifierait ici d’« inconditionnelle », mon potentiel s’est vraiment puissamment activé suite à des chocs successifs, souvent violents, dans cette vie et d’autres. C’est aussi de cela dont parlent les chamanes, en signifiant qu’ils ont été foudroyés.
Ma mission me porte même si j’ai parfois l’impression de remettre sans cesse l’ouvrage sur le métier, de faire un travail de « petite souris ». Cela m’invite encore et encore à la compassion, me conduit à réaffirmer ma Foi. Ceux que j’aime, les animaux sont pour moi essentiels. Un cadre de vie naturel et sans artifices ni bruits superflus m’est devenu indispensable.
Si tu viens d’ailleurs tu as une capacité à mener de nombreux projets simultanément, une résilience à la mesure des chocs que tu reçois. Observe-toi… Pour autant toutes ces émotions, ces traumatismes vécus s’imprègnent en toi physiquement, mais aussi neurologiquement. Et lorsqu’ils ont lieu durant l’enfance sans analyse possible, ils s’engramment et conditionnent ta manifestation à la vie. Si ton mental existe c’est pour que tu l’utilises à bon escient. Il peut te permettre de te distancier de ton vécu grâce à une forme d’analyse. Mais encore faut-il que celle-ci soit la tienne et non le fruit de tes conditionnements, de ta domestication. Au fur et à mesure des épreuves que tu as pu vivre, tu perds des bouts d’âme ci et là… Ces morceaux d’âme sont à recouvrer sur toutes les lignes de temps sur lesquelles tu existes. En effet tu en as laissé ci et là.
Je suis une vénusienne élancée qui diffuse l’amour encore et encore. Je suis aussi un grand être bleu qui émane des fréquences particulières, une lionne blanche silencieuse… Je suis Claudine et aussi tous ceux et celles que j’ai été. Je suis Lena, cette âme manifestée sous tellement de formes. Lorsque je quitte le vaisseau sur lequel j’évolue pour revenir davantage dans ce corps-ci, j’ai souvent un pincement au cœur. C’est aussi un peu comme si je quittais ma famille. Tous ces allers et retours dans mon corps, tous ces va-et-vient entre différentes dimensions merveilleuses et la troisième dimension dans laquelle je plonge, me sont pénibles. Plus tu t’élèves vibratoirement, moins tu peux redescendre. Si tu n’es pas dans la mesure, cela peut affecter ta structure énergétique.
Ces allers et retours sont comme un flot de montagnes russes qui nécessite une structure physique et psychologique solide, outre l’ancrage particulier dont j’ai déjà parlé. Je suis un être du cosmos. Les galactiques qui m’entourent me soutiennent et me nourrissent d’une énergie particulière tout aussi vitale pour moi que l’alimentation terrestre. D’ailleurs je mange peu et principalement des aliments vivants.
Certains nouveaux arrivants ont des facultés particulières mais peuvent ici être qualifiés d’handicapés. Il existe toute une terminologie et une classification sur terre pour les identifier. Cela rassure un certain nombre d’êtres humains. Ils étalonnent les êtres sur des critères qu’ils jugent justes, qui correspondent à ce que la majeure partie de la collectivité considère de la même manière…
Pourtant ces êtres-là viennent souvent d’autres dimensions. Ils ont des difficultés à supporter l’énergie moyenne terrestre car elle est trop dense pour eux. Ils n’arrivent pas à matérialiser leur potentiel, s’épuisent à se conformer aux attentes et aux normes en vigueur ici. Leur sensibilité particulière est encore peu comprise sur cette terre. Leur manière de voir le monde est souvent différente de celle de la majorité. Ils ont des difficultés à incarner un corps qui parfois est amenuisé du fait d’une forme de handicap. Un de leurs challenges est d’accepter l’incarnation. L’autre est de réveiller l’être humain, de l’inviter à cesser de classifier, juger, étiqueter et d’avoir peur de la différence. Certains de ces enfants ont des aptitudes venues d’ailleurs. Ils ne réussissent pas à rentrer dans les différents moules qui leur sont proposés. Ainsi ils peuvent avoir des comportements particuliers. Cela les conduit parfois à recevoir une médicamentation plus ou moins lourde. Il y a autant de situations particulières que d’êtres humains uniques. Certains de ces êtres viennent enseigner la prise de hauteur, la nécessaire distance avec leurs propres manifestations, la gestion de la peur qu’ils peuvent susciter chez leurs proches. Tous viennent favoriser l’élargissement de la conscience humaine.
Tous les membres de cette équipe au sol sont venus soutenir cette ascension vibratoire particulière. Nous vibrons chacun une note particulière. Chacun de ces sons s’harmonise avec les autres afin de générer une magnifique mélodie cristalline. Celle-ci augmente le taux vibratoire de notre environnement. Cette musique se diffuse en direction de tous les règnes. Le petit peuple de la nature est particulièrement sensible à ces harmoniques-là. Il favorise sa diffusion et entre dans cette danse cosmique avec beaucoup de joie et de légèreté.
Lorsque je canalise, selon la provenance de ce que je reçois, la réception se fait via des symboles géométriques. Une partie de moi les transforme en mots. Cela est complexe car au fil des siècles nos mots humains se sont connotés, leur sens a été déformé. Le langage des étoiles est vibratoire. Il existe de nombreuses « langues » galactiques, mais une d’entre elles est universelle. C’est un peu comme l’esperanto10. Il a émergé un temps sur terre sans finalement s’installer. Cette langue stellaire a été effacée de nos consciences lors de notre naissance. Le voile de l’oubli se dépose à ce moment-là. Néanmoins les êtres des étoiles que nous sommes en ont une forme de souvenir… Ce langage n’est pas une langue qui permet l’expression par des mots. Il est une forme d’encodage, de médecine de l’univers.
Je me souviens d’un moment précis, j’avais vingt-deux ans. J’étais en stage pour six mois lors de ma dernière année d’études de travailleur social. Le moniteur qui était mon référent avait une certaine forme d’ouverture spirituelle. Souvent mes mains se mettaient à exécuter des sortes de volutes lorsque je recevais des messages particuliers relatifs à la situation d’une personne. Cela l’impressionnait et lui faisait d’ailleurs un peu peur ! J’ai compris ensuite que ces mouvements de mains permettaient l’intégration de ce langage, son activation et sa diffusion. J’ai un temps laissé de côté cette expression-là. Professionnelle du secteur social, il était difficile pour moi de me manifester ainsi. Peu de personnes auraient compris…
Aujourd’hui encore, mes mains se mettent à faire des mouvements que je ne mentalise pas. Je sais simplement qu’ils sont vecteurs de la diffusion d’une énergie cristalline et lumineuse. De même si je pose les mains sur une personne ou même si je les place au-dessus de son corps, je reçois instantanément un flot de messages. Je vois de nombreuses images qui me donnent des informations sur ces vies simultanées.
Comme moi, tu évolues peut-être constamment entre plusieurs réalités. Petite on me disait : « tu es dans la lune », et je répondais : « non, dans les étoiles » ! Les adultes me regardaient avec des yeux écarquillés. Dans cette vie tu es venu incarner la meilleure version de toi-même. Cela signifie manifester mais aussi engrammer cet univers terrestre de cette fréquence-là. Je suis une sorte d’activateur, de catalyseur. Mon corps me permet d’amplifier et d’ancrer ces énergies-là. C’est pour cela que depuis toujours j’ai une hygiène de vie très pure.


Notes
1. Selon les Hôpitaux universitaires de Genève, le staphylocoque est l’une des bactéries les plus fréquemment rencontrées à l’état naturel. Elle est présente sur la peau chez 20 à 30 % des individus. Le staphylococcus aureus (staphylocoque doré) est, parmi les différents types de staphylocoques, celui qui a le plus grand pouvoir pathogène : il est à l’origine de différents types d’infections, plus ou moins sévères. Ce pouvoir pathogène tient à l’élaboration par la bactérie de différentes substances à effets nécrotiques au niveau de la peau, ou toxiques.
2. Je ne parle plus de vies antérieures car elles sont simultanées sur des dimensions vibratoires différentes. Ce sujet est évoqué dans mon livre Les Danses de l’âme, op. cit.
3. « Êtreté » est entendu ici comme le fait de simplement être à la vie.
4. Je fais ici référence à ce magnifique texte : Vos enfants ne sont pas vos enfants de Kalhil Gibran, publié en 1923 en anglais, traduit en plusieurs langues.
5. Ce terme est un mot employé par don Miguel Ruiz. Don Miguel Ruiz est le fils d’une guérisseuse du Mexique et petit-fils de Nagual (chaman). Après des études de médecine, sa rencontre avec la mort (expérience de mort imminente) a transformé sa vie. Il se consacre aujourd’hui à la transmission de la sagesse ancestrale des toltèques.
6. Ce texte est de Jacques Salomé, psychosociologue et écrivain.
7. Sur ce sujet, te reporter à mon livre C’est maintenant, l’urgence d’être soi, op. cit.
8. Dans le sens de devenir maître et en soi.
9. Le peuple toltèque est un ancien groupe d’Amérindiens, réunis dans le sud et le centre du Mexique. Le terme « toltèque » signifie « artiste ».
Aujourd’hui nous sommes amenés à continuer à sculpter notre chef d’œuvre afin qu’il resplendisse et incarne totalement qui nous sommes.
10. L’espéranto est une langue construite, proposée en 1887 par un jeune médecin ophtalmologiste, pour faciliter la communication entre tous ceux qui n’ont pas la même langue maternelle. Il a signé son projet de langue par « Doktoro Esperanto », d’où le nom de la langue.
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Des clefs vibratoires, des mots apaisants,
concrets, qui accompagneront chacun en
cette période particulierement remuante,
individuellement et collectivement.

Recu en canalisation, ce livre puissant est un
dialogue entre un collectif d’étres de lumiére, le
guide Pastor et Lena Favre, une trés vieille ame venue
des étoiles pour transmettre, guider et enseigner.
Ce cadeau vibrant est une oreille attentive, un
soutien concret pour se réaliser pleinement en cette
période secouante. Il éclaire les ressentis, favorise
'ouverture du cceur et réveille la joie. C'est un clin
d’ceil lumineux, une dédicace spéciale destinée a
tous les étres pleins d’amour, venus soutenir ce
passage vers une autre dimension.

Deuxiéme tome d’une «trilogie vibratoire», il
éclairera vos moments de doutes, vous ouvrira avec
douceur a la voie de I'éveil. Comme un ciel étoilé, il
illuminera le chemin de ceux qui I’écouteront telle
une chanson céleste pleine d’amour.

LAUTRICE

Lena Favre recoit des messages individuels et
collectifs qui sont un lien entre la Terre et le
Ciel. En collaborant avec des étres d’autres plans
lumineux, elle dispense un enseignement qui
favorise I'ouverture des consciences et facilite le
passage vers une autre dimension vibratoire afin
que tous les régnes puissent coopérer a la pleine
manifestation de I'amour et de la lumiére sur Terre.
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«Un livre dans

la veine de LEnvol
vers soi. Des mots
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qui connectent

a soi.»

JEAN-PIERRE CHOMETON
Directeur de publication Natives





OPS/cover/pagetitre.jpg
Lena FAVRE

TOUT EST DEJA LA!

Guide pour une reconnexion a soi

MAMA EDITIONS








OPS/nav.xhtml




  Sommaire



  

    		Couverture



    		Page de titre



    		Page de Copyright



    		De la même autrice



    		Avertissement de l’éditeur



    		Table des matières



    		Hommage à ces êtres que l’on appelle « des animaux »



    		Introduction



    		Petit mot de Pastor et de ce magnifique Collectif

      

        		Canalisation reçue par Lena le 30 novembre 2024



      



    



    		Je suis un être bleu et je pleure…



    

  







  Pagination de l’édition papier



  

    		1



    		2



    		9



    		10



    		11



    		13



    		14



    		15



    		16



    		17



    		18



    		19



    		20



    		21



    		23



    		24



    		25



    		26



    		27



    		28



    		29



    		30



    		31



    		32



    		33



    		34



    		35



    		36



    		37



    		38



    		39



    		40



    		41



    		42



    		43



    		44



    		45



    		46



    		47



    		48



    		49



        

  







  Guide



  

    		Couverture



    		Tout est déjà là !



    		Début du contenu



    		Table des matières



  







OPS/cover/cover.jpg
LENA FAVRE

1oHTE—
ESTFDEJATA!

Guide pour une reconnexion a soi

=

MAMA EDITIONS





